
Missions 



Ÿ Attaque

Obstacles :

Ÿ Une carte « passe-
partout » (Jean Moulin) permet 
de s’affranchir de tous les obstacles.

Ÿ Renfort (neutralise l'attaque)

Secours :

Ÿ Renseignement (neutralise la 
dénonciation)

Ÿ Rencontre (neutralise le rendez-vous 
manqué)

Ÿ Approvisionnement (neutralise le défaut 
d’armement)

Ÿ Arrestation

Ÿ Evasion (neutralise L’emprisonnement)

Ÿ Défaut d’armement 

Ÿ Dénonciation 

Ÿ Parachutage (neutralise le défaut 
d’armement)

Ÿ Emprisonnement

Ÿ Rendez-vous manqué

Ÿ Coup de main (neutralise L’arrestation)

Ÿ Récupérer des armes

On identifie sept parcours de missions 
comportant un enchaînement de 7 étapes. 
Aux 49 cartes figurant chaque étape de 
chaque parcours s'ajoutent une série de 14 
cartes " obstacles " pouvant bloquer la 
progression d'une mission, et une série de 
14 cartes " secours " permettant de 
surmonter les obstacles, plus une carte " 
passe-partout " remplaçant n'importe quel 
obstacle... 

Une pile de pioche (reliquat du jeu après 
distribution) et une pile de défausse sont 
constituées.

Ÿ Conduire une embuscade

Ÿ Récupérer des renseignement et les 
transmettre

Chaque joueur reçoit 5 cartes et doit 
choisir la mission qu'il va conduire à partir 
de sa donne, posant les cartes de sa 
mission dans l'ordre sur la table de jeu 
jusqu'à ce que sa série soit complète.

Ÿ Conduire les jeunes réfractaires au 
maquis

Ÿ Organiser un sabotage

L’adaptation du contenu de cette maquette 
peut présenter un intérêt particulier en ce 
qu'il permettra d'inscrire des éléments 
anecdotiques du niveau local dans des 
considérations plus généralement ré-
exploitables dans d'autres contextes…

Les contenus exploités dans la réalisation 
du jeu sont extraits d'éléments du 
patrimoine mémoriel de la Résistance dans 
le Bocage Bourbonnais pour une part et 
d’éléments plus généraux.

Ÿ Diffuser une information (tracts, 
papillons, journaux…)

Quelques indications sur le 
cours du jeu:

Les missions : 

Chacun doit mener à bien sa mission au 
plus vite en alignant les 7 étapes dans 
l’ordre. Un joueur peut bloquer la 
progression des autres joueurs en lui 
posant un obstacle… Ce dernier devra 
disposer du secours adéquat pour relancer 
sa progression. Les joueurs utilisent leur 
donne, et s’ils ne peuvent pas poser une 
carte de leur mission ils se défaussent et 
piochent…

Ÿ Assurer le gîte et le couvert d'un groupe 
de clandestins

" Missions ",
un jeu de cartes : jeu de parcours, et d'obstacles…
Jeu de cartes au format " tarot " (60mm x 113mm)



Le 6 janvier 1943 plus de 2000 
manifestants convergent des usines 
et des quartiers populaires vers la 
gare de Montluçon pour empêcher 
le départ d'un train de travailleurs 
requis pour l 'Al lemagne . Les 
réfractaires devenus clandestins vont 
grossir les effectifs des premiers 
maquis de l'Allier...

Depuis le tout début de la guerre, des 
foyers d’opposition au fascisme, au 
nazisme, et à l’extrême droite française 
se manifestaient dans le secteur ouvrier 
du bassin Montluçonnais comme dans 
la paysannerie des secteurs de 
Theneuille, Buxières les Mines ou 
Besson ; 
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Après une nuit dans « la chambre des 
passagers » caché au fond du grenier 
des Depresle, au petit matin Lucien 
Depresle avait conduit Georges dans 
les bois des Champs, au fond de la 
vallée où serpente le Douzenan, un 
profond ravin insoupçonnable depuis 
le plateau… 
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Des contacts étaient établis dans le 
cadre de l’organisation clandestine 
du Parti communiste Français 
(Interdit par Pétain) entre les cadres 
montluçonnais du mouvement 
ouvrier (Bavay, Gavelle) et ceux du 
secteur de Besson et Meillard ( 
Mitton, Berthomier, Depresle). 
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Georges Bavay et Georges Gavelle 
contactent Lucien Depresle au 
village des Champs à Meillard pour 
trouver un abri sûr aux jeunes 
montluçonnais qui n’étaient plus en 
s é cu r i t é  d an s  l e s  cô t e s  d e 
Marmignolles à Désertines pour 
engager la lutte armée. 
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Désormais Lucien Depresle ne 
retournera plus jusqu’à la clairière de 
La Pièce Plate où le Camp Hoche va 
s’installer. Il ne rencontrera jamais 
non plus ceu x que seul Georges 
Gavelle peut y conduire, les jeunes 
qui vont y entamer leur vie de 
maquisards. 
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Imprimer les pages 3 à 15 au recto et la page 16 au verso  

Plastifier éventuellement, découper...  & jouer !



Les maquisards peuvent partir en 
quête de leur subsistance et tous 
autres besoins ; mais la clandestinité 
exige le plus souvent que des 
ressources soient apportées de 
l’extérieur dans la plus stricte 
discrétion. Les clandestins ont 
besoin des « légaux ». 
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Certains s’imposent sans ménage-
ment, comme les MUR du groupe 
Villechenon à la ferme de Villars à 
Noyant. Du promontoire des Côtes 
Matras ils dominent le bassin de 
Moulins et peuvent couvrir et 
contrôler une vaste zone… 
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Dans les premières installations 
de maquis FTP fin 1942 et 1943, 
les installations se font le plus 
discrètes possibles, loin des 
regards indiscrets. Le Camp 
Hoche dans les bois des Champs 
en est l’exemple. 
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Trois légaux sont utiles à l’installation 
d’un clandestin… Dans la circulation 
des responsables des haltes sures 
sont nécessaires. La « chambre des 
passagers » au fond du grenier des 
Depresle à Meillard était là pour ça ! 
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L’alimentation du maquis se fait sans 
rencontre, les paysannes des fermes 
des Champs déposent leur panier de 
nourriture à l’abri d’un ponceau. Et 
parfois la surprise est aussi grande 
que l’inquiétude quand elles le 
retrouvent intact… 

image

Plus tard, en 1944, plus engagée dans 
la phase décisive de la Libération les 
installations sont plus propices au 
déploiement des actions offensives 
et au contrôle du territoire. L’armée 
des ombres sort de l’ombre ! 
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Dès l’entrée des troupes allemandes 
sur le territoire national français, une 
ordonnance du 4 juillet 1940 interdit 
la détention des armes... 
Si, dans les campagnes françaises des 
paysans chasseurs sont prompts à 
désobéir, leurs armes de chasse font 
un bien maigre arsenal ! 
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Face à la grande offensive 
Allemande de mai 1940 l'armée 
française se retrouve en quelques 
jours en déroute. Dans la grande 
pagaille de l'exode des populations 
civiles, des militaires français 
abandonnent leurs armes en 
chemin... Une opportunité pour 
commencer d’armer la Résistance.
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L’équipement des premiers 
maquisards est des plus rudimentai-
res ; ceux du Camp Hoche dans les 
premières semaines de leur 
installation ne disposaient que d’un 
seul pistolet ! Des coups de main 
dans les gendarmeries voisines l’ont 
complété. Encore faudra-t-il 
disposer des munitions adaptées !
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Les mineurs de Buxières, Saint-
Hilaire ou Noyant apportaient 
également leur aide en fournissant 
les explosifs indispensables pour les 
sabotages, tout particulièrement 
pour abattre les pylônes des lignes 
Haute tension,  des lignes télépho-
niques ou provoquer des déraille-
ments...
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Sur le secteur de Meillard, le stock 
d’armes récupérées est caché à 
Treban dans l’attente d’une 
éventuelle utilisation pour armer la 
Résistance qui se dessine dans des 
consciences rebelles à l’occupation 
et à la capitulation pétainiste. 
L’équipement reste insuffisant au vu 
du nombre des combattants.

Plus tard le stock récupéré dans la 
débâcle avait été transféré dans le 
tronc creux d’un chêne têtard à 
Meillard avant d’être mis à disposi-
tion des maquisards du Camp 
Casanova. Il en restera toujours 
cachés dans un chargement de 
fagots sur un vieux tombereau à 
proximité du hameau des Champs.



La ligne de chemin de fer Moulins 
Montluçon était aussi utile à 
l’occupant qu’à la population 
locale ; surtout dans la période 
tendue du repli des forces 
allemandes… Entraver leur 
circulation faisait partie des 
objectifs de la Résistance. 
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Le tunnel des Cerisiers, entre 
Tronget et Noyant présentait les 
caractérist iques idéales pour 
l’action ; suffisamment isolé en pleine 
n a t u re  pour  l a  s é cu r i t é  de 
l’approche, il l’était aussi pour 
retarder les secours et le rétablisse-
ment de la circulation. 
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Les premières tentatives bricolées 
avec des cartouches de chasse 
n’avaient pas fonctionné. L’utilisation 
d’une clé fournie par des agents de la 
gare fut plus efficace pour s’assurer 
du déraillement du train. 
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Avant d’intervenir les maquisards du 
camp Casanova venaient en gare de 
Tronget avertir le chef de gare de 
l’action qu’ils préparaient. Ce 
dernier faisait en sorte que les civils 
descendent du train ou n’y montent 
pas pour leur épargner la mauvaise 
surprise du déraillement… 
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Les rails décalés sur les traverses la 
machine sortaient de la voie et allait 
se fracasser sur les murs du tunnel 
ou se renverser dans les remblais… 
La ligne était alors neutralisée pour 
tout le temps du dégagement et de la 
réparation. 
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Le dernier sabotage avant la 
libération de l’Allier avait complète-
ment obstrué le tunnel avec la 
collision frontale de deux locomoti-
ves envoyées à toute vapeur face à 
face des deux côtés du tunnel après 
que leurs conducteurs aient sauté en 
marche… 
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Parti en pleine nuit de Renaudière le 
petit groupe de huit hommes 
conduits par Jean Ameurlain était en 
quête d’action… La première 
intention les avait conduits en 
direction de l’est vers La Racherie 
sur la route nationale 9… 
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Une colonne allemande rentrait 
d’une marche de nuit en direction de 
Saint-Pourçain. L’adversaire du 
moment était par trop important en 
nombre et compliqué à affronter à 
cet endroit. Il fallait abandonner et 
aller voir ailleurs. 
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Le tronc d’un vieil arbre mort avait 
été déplacé sur la route à la sortie du 
virage pour faire barrage. Le piège 
était ainsi tendu ; ne restait plus qu’à 
attendre que la proie s’en approche. 
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Les maquisards choisirent les 
premiers virages à la sortie est de 
Châtillon dans la vallée de la Queune. 
Un petit thalweg s’ouvrait sur la 
route, des rochers la surplombaient 
et les assaillants bénéficiaient de 
l’abri des bosquets…
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Le petit groupe repartit vers l’ouest 
pour jeter son dévolu sur un autre 
axe de circulation important, la 
Nationale 145 reliant Moulins à 
Montluçon. Des convois allemands y 
circulaient également qui pouvaient 
faire sa proie. 
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Une colonne allemande composée 
de plusieurs motos, voitures et 
camions est arrivée et fut bloquée 
par l’obstacle. De leur position 
surplombant la route, les maquisards 
mitraillèrent le convoi et anéantirent 
un véhicule avec une grenade au 
plastic. 
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Face à une propagande intense de 

l’occupant nazi relayée par les 

autorités pétainistes qui propagent 

la terreur ou appelle à  collaborer, 

délation, travail en Allemagne, la 

Résistance s’adresse au peuple 

pour conjurer le défaitisme...
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En faisant référence à Clémenceau, 
les Résistants mettent en avant le 
Président du Conseil et ministre de 
la guerre qui avait conduit le pays à 
la victoire et négocié le traité de 
Versailles après la Première Guerre 
Mondiale... jugeant et minimisant 
ainsi l’aura de Pétain. 
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Au fil du temps les journaux 
dépassent les productions très 
artisanales des premières années 
pour offrir un aspect conforme à la 
normale à une communication très 
engagée et bien identifiable. La 
presse clandestine sort de l’ombre 
pour préfigurer le monde d’après.
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Outre les initiatives locales 

particulières de tractage, la presse 

interdite par Pétain reparait grâce 

au travail des imprimeries clandesti-

nes qui vont devoir récupérer ici et 

là les duplicateurs, le papier et 

l’encre nécessaires à leurs éditions.

image

Bien des messages visent à 
mobiliser la jeunesse ; leur engage-
ment est important pour envisager 
le passage à la lutte armée.
 Elle vise aussi à contrecarrer les 
initiatives d’embrigadement du 
régime de Pétain avec ses Chantiers 
de Jeunesse...

image

La modestie des moyens employés 
n’enlève rien à la détermination 
qu’ils traduisent !

Les messages de la Résistance 
visent à mobiliser des forces 
nouvelles en s’appuyant sur les 
traumatismes de l’occupation, perte 
des libertés, pénuries, travail forcé...
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Le groupe armé de Montluçon Ville 
recherche un lieu sûr pour 
s’installer... Georges Gavelle connaît 
trois secteurs du département 
susceptibles de les accueillir... Il doit 
s’y rendre pour négocier et 
choisir... Un rendez-vous à fixer 
dans le plus grand secret !
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Le 1er juin 1944, la BBC lance plus 
de 200 messages codés. Certains 
sont authentiques et permettent de 
mettre en alerte les différents 
réseaux de résistance... Les 4 et 5 
juin « Les sanglots longs des violons de 
l'automne bercent mon cœur d'une 
langueur monotone » annoncent le 
débarquement !
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Lors du dernier passage d’une 
mission des services secrets 
britanniques, le besoin d’armes 
légères avait été reconnu comme 
de première urgence. Le groupe 
des FTP sédentaires avait choisi le 
terrain devant accueillir le parachu-
tage et transmis les coordonnées 
par radio...
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Pour garantir la sécurité d’une 
communication qui risquerait d’être 
interceptée, le codage s’impose... 
Emetteur et récepteur doivent 
disposer d’une valeur de codage et 
d’une table de chiffrement qui en 
fonction de la place dans la phrase 
donnera un chiffrement différent 
aux mêmes lettres...
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Codage : un exemple de chiffre-

ment...

Clair

Valeurs

Table

Chiffré

A

44

0

44

C

17

2

19

C

17

5

22

O

39

8

47

R

14

7

21

D

62

4

66
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Codage : un exemple de déchiffre-

ment...

Chiffré

Table

Valeurs

Clair A

44

0

44

C

17

2

19

C

17

5

22

O

39

8

47

R

14

7

21

D

62

4

66



Le plus souvent arrivés de nuit, dans 
un lieu qu’ils ne connaissent pas, les 
jeunes  ouvr iers  vont  devo ir 
organiser leur nouvelle vie dans un 
campement de fortune. Ils sont 
coupés d’un environnement dont 
leur vie va dépendre. 
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Les FTP sont plus souvent dans la 
connivence avec l’habitant qui les 
aide. Lors de leurs réquisitions dans 
les fermes ils peuvent payer la 
marchandise qu’ils prennent. Leur 
proximité est aussi une condition de 
leur réussite. 
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La SAP  veille à l'acheminement des 
agents et du courrier, de réception-
ner les parachutages d'armes, en 
zone Sud, tandis que le bureau des 
opérations aériennes (BOA) fait de 
même en zone Nord. Chaque 
terrain a ses spécificités en fonction 
des missions (personnes, armes, 
etc.
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Echappant à la riposte allemande, le 
petit groupe se replia sans dommage 
par les taillis, laissant sur le terrain 
une vingtaine de victimes chez 
l’ennemi. La maitrise de la guérilla 
s’apprenait ainsi sur le terrain… 
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Le dernier sabotage avant la 
libération de l’Allier avait complète-
ment obstrué le tunnel avec la 
collision frontale de deux locomoti-
ves envoyées à toute vapeur face à 
face des deux côtés du tunnel après 
que leurs conducteurs aient sauté en 
marche… 
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« Les Français parlent aux 
Français » : « la girafe a un long cou 
», « la Lune est pleine d'éléphants 
verts »... Dans les communications 
entre Londres et la Résistance 
intérieure une annonce énigmatique 
donne une information à son 
destinataire spécifique qui l’attend à 
l’écoute de Radio Londres.
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TE NM E

P MR EI NS NO

EA UT QTA
ND OIÉ

TN AO INC
ÉR UE QN ND AE M Z S-V UO

NA OIR
TR AE TS

TD NÉ EF MA EU MT R D A’
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Le détournement de la propagande 
officielle est souvent utilisé pour en 
expliciter les dangers... Par le texte 
ou par l’image les Résistants 
tournent en dérision les messages 
pétainistes. Ce sont des slogans 
faciles à propager dans la popula-
tion.
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